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CETTE NOMINATION

®ê£ ! Un correspondant du Free Press 
qui signe “Canadien-Français” 
maugrée contre la nomination de 

} M. Gouin comme maître de poste. 
Il se charge môme de nous appren
dre que M. Gouin n’est ni canadien 
lrançais ni catholique ! Et cepen 
dant il jure qu'il est on ne peut 

^ mieux disposé à son égard.
Si le correspondant voulait ôter 

son masque-celui d’un polichinelle 
plus ou moins raté—nous pourrions 
régler promptement son compte. 

f On verrait ce que cet individu a 
jamais fait pour sa nationalité pour 
s’arroger le droit de jeter des 
pierres au voisin.

S’il est vrai que M. Gouin, par la 
nature môme de son entreprise, a 
vécu dans un milieu presque en 
tièrement anglais, s’il est vrai qu’il 
a su mériter la confiance et le res
pect de ces concitoyens d’autres 
origines, il est également vrai qu’il 

c jouit d’une popularité bien mérité 
parmi ses compatriotes.

Comme les actes parlent plus 
éloquemment que les paroles, nous 
pouvons dire qu’il ne s’est peut- 
être pas fait ici, depuis vingt ans, 
une seule souscription publique 
pour des fins françaises, où l’on 
me trouve le nom de M. Gouin 
parmi les plus généreux donateurs 
Quand il s’est agi de bâtir l’Insti
tut, M. Gouin fut un des premiers 
à répondre à l’appel du comité de 
construction. Quand il s’est agi 
dej doter *la population française 
d’un journal quotidien, M, Gouin 
fut encore l'un des premiers à faire 
sa large part des sacrifices néces
saires pour une entreprise aussi 
importante. Quel nomme se mon 
tre plus généreux, plus dévoué, 
chaque fois que l’on fait appel à sa 
charité et à sa générosité T

11 est de fait que sans ces larges 
ses de toute sorte qui ont entamé 

M. Gouin n’aurait
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ses ressources, 
jamais accepté une charge du gou 
vernement, si lucrative, si hono
rable qu’elle soit. Ce prétendu 
“ Canadien-français ” peut man 
quer de cœur au point d'oublier 
tout cela, mais il en est d’autres qui 
sont obligés par leur position de 
s’en ressouvenir.
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IL Gouin, nous n’avons pas pour 
mission de les discuter. Nous sa
vons seulement qu’il est l’un des pa-

ttocrétutn.
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rAWA,

Maintenant, le mot de la fin, et 
on ne m’en voudra pis, si je le con 
sacre à la plus f.ible moitié du 
genre humain. Les femmes, vov. z 
vous, lecteurs, c'est le critérium des 
dangers de l’avenir, et leur esprit 
d’envahissement m a ace de nous 
tout enlever. La femme, non con
tente de son pouvoir sur les cœurs, 
n’est-elle pas déjà électeur muni 
cipal, politicien, docteur, avocat, 
écrivain ? Enfin, il ne lui res 
tait plus qu’un titre à conquérir, et 
elle l’a, parait-il, obtenu» C’est 
ainsi qu’A l'avenir il y aura des 
femmes boxeuses, comme il y en a 
d’autres qui save it faire la soupe.

Naturellement, il appartenait aux 
Etats-1 mis de, produire cette der
nière extravagance du caprice fé 
minin. Annie L wis et Haiti 
S ewart sont, en effet, deux citoy
ennes de la libre république et 
elles iront se pocher les yeux pro 
chainement à la Nouvelle Orléans. 
Il est vaguement rumeur que la 
partie finira par une piise aux che 
veux.

Lorgnon.

LEÇONS DE CHANT
Madame Ohristin recevra les élèves qui 

voudront bien 1 honorer de leur confiance, 
chez madame Lamothe, au No 376, rue Sua- 

, vis-a vis la Basilique. 17 janv.—1 m

LE MUSEE ROYAL
Calo de Urtrtraj, Propriétaires.

Une semaine, commençant

LUNDI, 2 FEVRIER 1885
nie Comédienne deLa célèbre Compag 

BOBBY NKWCOMBS, figure au prog 
me. se composant oe 16 ETOILES de 
iî.ièie grandeur.

L'engagement de ce groupe d’artist*s à 
< té fiit à New-York à un prix très élsvé.

fÉÉTLa mâtiné de Jeudi offrira un pro
gramme nouveau et varié.

Matinées : Mardi, Jeudi et Samedi. 
Prix d’entrée :

LE SOIR, 16, 20, 30 et 60 Cento, 
L’APRÈS-MIDI, 10 et20 l ento.

Bureau (l’Agent d’immeuble 

MACDONALD
NO 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

S
smi

A. B. MACDOSALD,
Eticanteur de la Reine, 

RESIDENCE,_____ 253 RUE NICHOLAS

ADMINISTRATIONJULIEN*!
“ LH CANADA,”

QUOTIDIEN,
. Le seul journal français à Ottawa

Abonnement, 83.00 par année.
. Pompes Funèbres

Ottawa,
nécal.
:er au publie d’Ottawa 
route commande qu’on 
’rix très modérée. On 
RBILLARD8 sont à la - 
funéraires fournie but * 
•iétaire.

“IÆ COURRIER DE R ILL,”
HEBDOMADAIRE,

Renfermant les matières de Védition 
Quotidienne.

Abonnement,181 par année Reniement 
SâTLes deux éditions payables è l’avance.

aions de LUXE et de COMMERCE1rjA Impress
1 ^ exécutées avec soin et promptitude, en 

plusieurs couleurs. Argent, Or, Bronze, 
etc., d’un^fini supérieur.crificc

««"PRIX TRÈS RÉDUITS-®»

BLE Les ordres envoyés par 
le attention toute spôci 
. avec soin.

S’adresser à
Mr l Administrateur du

“ CANADA,” 
Ottawa.

la Poste reçoivent 
iaie et sont execu-

1
À

i de faire place 
une qui none )

-, LE CANADA
i*ie
:s directs.

Ottawa et Unll, 7 Février 1885lan

O. POTYIN,
Barbier et Marchand de l’ahac

No 104 BUE BROID,
1 Vis-à vis la GARE du PACIFIQUE.)

Tro s ouvriers habiles 
établissement, pour 1 

veux et la barbe.
Dan-1 le dépa tenant du commerce, se 

trouve un assortirai nt complet de Tabacs, 
Cigares, Pitiés, de divers i ri» et qualités.

StiTAussi Estampilles de la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886.

CHAS DESJARDINS
No. 40 RUE SPARKS

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sont attachés à 
a coupe des che- sur la V 1 E ot contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa
00MPA0M1S BBPRfcsiMTÉia t

Lo CitUsens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

Capitol fi Mif Réunis

i m do
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CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉS I 

CRiAKhiS 1
Un assortiment complot de liqueurs 

choisies et cigares, vient Vôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, narton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Briton, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char
treuse, Kuramel. B médi tine, Curac o, 
Moraskno Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, on fuie ot en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
ot Canadiens.

Or 1res promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Ba 
incorporées, 
gent et sur marge.

nques et de Compagnies 
achetées et vendues pour ar-

EMPRUNTS négociée pour particuliers, 
rations Municipales et Scolaires, Fa- 

ditlon» très 
réduits :

ARGENT placé sur garanties i’e première

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à correspondre av <c

M. Chas Desiardins,
DURSADI:

Edtflce de l’iiôle1 R,iwell, rue 
Spark., Ottawa.

Marques de Commerce et Droits d’Auteur 
gietrès.
Ter déc. lan

briques 11 Eglises k des oon 
avantageuses. Taux d’intérêt

NU. 450, RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire.
OV.twfl 5 Déc. 1884

Aux Inventeurs
J. Coursoîîe & Oie.,
Solliciteurs de Brevets tf Invcntu* î 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

A «ronces et CorrespoudHul» aux Elsie» 
Unis, eu Angleterre et vu Fnitioe.

J. CüURSOLLR & Cio*, 
Chambre VictoaUa, 

Vls-ù-v* e bureau des Brevets,
OTTA WA, “ht

9. P -BotU 88
?4 l-'6v 1RR*

E. G. LAVERBÜRE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERROmEME
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligne
Outils, Clous, Câble, Chaîne,

Hto.
Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic

Etc,
Comme par le passé un asso 

ment complet de
F. VFZINA

BIJOUTIER et HOBLOUEH
No, 536a Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DK L A V 
Assortiment complet de B 

Epingles, Boucles d'ore
en or et en argent

a’* moitié prix

QUINCAILLERIE. 
69&71 Rue WILLIAM

agues. A 
illee. Mo

u ut aux

gflg

Ouvr ige fait à ordre sous le plus cou ri 
délai à des prix modérée. 

AGENT pour la célèbre montre •< >tl a
PROVINCE DE QUÉBEC

Département des Terres de la Couronne

Section des Bois et ForSts
20 décembre 1884.

B. VEZIKA,
Porto voisine do VAHIF.TT i «Al f-,

l an
Québec,

Avis est par le nrésent donné, oue, con
formément aux aiepositione de Pacte 36 
Victoria, chapitre 9, les coupes de bois sui
vantes ser int mises à l’enchère,dans la salle 
de ventes du Département des Terres de la 
Couronne, en cette ville, MERCREDI, le 
25 FEVRIER 1885, à 10 30 a m.

AGENCE D’OTTAWA
Bloc A, arrosé par la Rivière Ottawa
1er Rang. Limites No 5, 61$ milles car

rés, No 7, 16} milles carrés, No 8, 16 milles 
carré , No 9, 29$ milles carrés, No 10, 42$ 
mill e carrés, No 11, 40 milles carres, No 12, 
37} milles carrés.

2e Rang. Limites Nos 6, 7, 10, 11, 12, 50 
milles carrés chaque.

3e Rang. Limites Nos 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 
9 10, il. 12, 5o milles carrés chaque.

Cette vente sera sujette aux conditions 
ordinaires, dont les dôtads peuvent être 
obtenus sur demande, au département des 
Terres de la Couronne, ou au bureau de 
l'Agent des Bois de la Couronne à Ottawa.

E- E. TACHE.

AVIS AUX ENTREPRENEURS
DES SOUMISSIONS cachetées, adressées 

au soussigné, et endossées “ Soumission 
pour glace, Bâtisses Publiques, Ottawa, et 
Maison du Gouvernement,r seront reçues 1 
ce bureau jusqu'à mardi, *e 17 févr er, j our 
remplir la glacière et la vieille bâtisse du 
magasin militaire, aux écluses du Canal 
Rideau, Ottawa, et à ta maison du Gouver
nement.

La soumission devra snécifier L prix de 
aque morceau des dimenbious euivuntee, 

tavoir : 3 pieds • ar 1 pieu et 1 pied ; et, ce 
prix devra couvrir les frais du placeme t et 
de la eciuie de bois nécessaire 4 ”Ct e fin.

La glace sera mesurée avant d être placée 
à la glacière et le paiement sera fait confor
mement à cette mesure.

N. B.—La glace eera prise sur la rivière 
Ottawa, audesaus des Chutes des Chau
dières.

Par ordre,

AeeistanV-Oommissa 
Terres de la 0ouronne.

N‘ B.—D’après la loi, les journaux nom
més à cet effet, par Ordre en Conseil, sont 
les teule autorisés à publier cet avis.

A. GOBHL,
Secrétaire. Hotel du CanadaMinistère des Travaux Publics, 

Ottawa, 3 Février, 1885.
Mr, ALEXI8 RENAUD, ci-de’ant as

socié de M. E. K. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 5* et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M Renaud étant ontinuel* 
erne it en rapport avec les marchands do 

bois et les contracteurs de chemin de for, 
les hommes de chantiers trouveront tou- 
jours chez lui 1 s’engager au prix le plus 
élevé.

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray.

1 EU

Ma.dougall, Macdougall & Belcourt,
AVOti tTS, PROCUREURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *e.

“Scottish Ont.rio Chambers” coin des 
rues Sparks et Eltrin, Ottawa.

Hou. Wm Mxcdoüoàll, 0. R.
Frank M. Macdougall.

N A Bslcoubt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d'Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

a eette dernière Province. 16 déc

Droit tout comme la succursale do 
Laval. Il s’agissait donc, dans ce 
but, de s’afhlier à l’Université Vic
toria, de Cobourg, Ont., et des avis 
avaient même été publiés à cette 
fin dans la Gazelle Officielle de 
Québec

Mais, les écoles universitaires 
sont comme les hommes; elles pro 
posent et d’autres disposent. C’est 
ce qui est arrivé en cette occur
rence, parait-il, et Mgr Fabre, 
évêque de Montréal, a adressé à 
M. S. Pagmtelo une communication 
officielle qui lui enjoint de sus
pendre tous procédés ultérieurs.

Le Star ajoute que l’initiative de 
l’évêque de Momréal a créé du 
mécontentement dans certains cer
cles. Ceci n’étonnera personne, 
car notre nature est ainsi faite qu’il 
y aura des mécontents de dans 
monde, aussi longtemps que l’an 
torité et la justice traceront leur 
voie aux hommes et aux institu
tions.

roissiens de l’église St Patrice, sans 
être arrivé probablement au degré 
de sainteté du correspondant. Nous 
savons seulement que les autorités 
religieuses ont eu suffisamment 
confiance eu lui pour recommander 
sa nomination. Cela vaut bien, 
croyons nous, le placet de notre 
masque.

Nous maintenons que cette char
ge de maître de poste est la seule 
véritablement importante qu’ait 
obtenue un Canadien-français dans 
le service pub ic à Ottawa, tant 
fédéral que provincial. Le corres
pondant prétend le contraire et cita 
M. Lapierre nommé inspecteur des 
poids et mesures sous le gouverne
ment Mackenzie. Le salai:e de cet 
officier n’était que de $1,000, tandis 
que celui de M Gouin est de $2,000. 
M. Lapierre n'avait guère de subal
terne, tandis que M. Gouin contrôle 
pins de 40 employés. Il est ridicule 
de comparer les deux places

La correspondance de notre mas
que est semée d’injures et de fausses 
assertions à l’adresse de M. Tassé. 
Cet individu est bien trop lâche 
oour attaquer en face et recevoir 
ainsi la tripotée que d’autres gens 
de son espèce ont eue avant lui 
[1 nous suffira de dire que, si notre 
député ne commet jamais d’autre 
crime que celui de faire nommer 
dos hommes tels que M. Gouin à 
des charges publiques, ses compa 
trio’es le lui pardonneront facile
ment en le maintenant au poste de 
confiance qu’ils lui ont accordé.

Je viens de voir l’annonce d’un 
ouvrage très-curieux, qui est en 
voie Je publication. L’auteur, M. 
Beatty. M. P. pour Toronto Ouest, 
s’est imposé comme mission d’éta
blir que tous les prédicants de 
notre siècle sont des marchands de 
religion et de vertu, prêts à tout 
sacrifier au dieu argent. M. Beatty 
est pour le moins uu homme peu 
enthousiasmé de ses contemporains 
et de leur valeur morale. Quant à 
son mode Je le leur faire savoir, 
j’attends pour l’apprécier qu’il m’ait 
fourni l’occasionner de feuilleter 
son lis re. Cela arrivera dans une 
quinzaine de jours, si j'en crois la 
rumeur.

Après le Free Press, la Patrie. 
C’est dans l’ordre des choses de ce 
bas monde où tout ce qui se 
ressemblent se rassemblent. L’or
gane grit, lui, ne commettait qu’un 
canard—ce qui lui est assez fami
lier,—en annonçant que M. Fred. 
Colson avait été nommé secrétaire 
de l’hon. J. A. Chapleau. Mais, le 
correspondant ottaouaisin du jour
nal de M. Beaugrand n’a pas trouvé 
ce cancan lâ de sa taille, et voici 
qu'il donnait hier deux secré 
taires à l’honorable Ministre. 
Oaand on prend du gallon, on rien 
saurait li ->p prendre.

Le Canada a nié la vérité de 
l’assertion du Free Press. A mon 
tour je viens dire à la Patrie que 
son correspondant se trompe ou 
veut tromper ses lecteurs. M. L. 
H. Taché, en effet, est le seul se
crétaire de l’honorable J. A. Cha 
pleau, et M. ColsonBu’est qu’em
ployé subalterne dans le départe 
ment du secrétariat de l’Etat.

Mais, je m’aperçois que mes 
coups de plume deviennent fort 
peu sessionnels. Aussi, vite 
je m’amende, et qu’on lise bien 
la statistique suivante :

Dans le cours de l’année der
nière, il y a eu dans le service 
civil à Ottawa 53 employés mis à 
la retraite. Sur ce nombre, 24 
l’ont été pour défaut de santé, 5 
pour promouvoir davantage l’effi
cacité du service civil et les 24 

Le Star m’est arrivé hier avec autres pour raison d’âge. Lies salai- 
une nouvelle â sensation. Quelle res de ces divers employés étaient 
commère que ce journal 1 Aussi, de $49,953 et le montant qui leur 
je donne son histoire pour ce est payé eu retraite est de $24.309. 
qu’elle vaut. Ou se rappelle que Celui des remplaçants nommés est 
l’Ecole de Médecine de Montréal a de $11,310. Vingt et une vacances 
été prise, il y a quelque temps, de n’ont pas encore été remplies, 
la velléité d’avoir sa Faculté de | ,*.

coups de plume session- 
NELS

Je viens de recevoir une eu 
rieuse lettre. Elle ne contient pas 
de dynamite ; mais, le dépit y fait 
des explosions auprès desquelles 
toutes celles de Londres n : sont 
que des riens du tout.

C’est in'itulé “ Aux Canadiens- 
français,” et si je n’étais pas doué 
d’un grand fonds de douceur et de 
charité pour toutes les misères 
humaines, je la publierais tout au 
long.

L'auteur me parait avoir laissé 
l'exil pour venir se faire caser à 
Ottawa—dans les bureaux publics 
peut être même ;—mais, sans doute 
que la faveur n’est pas arrivée assez 
tôt à sa rescousse, car il m'annonce 
son départ et il s'indigne formi- 
daMement contre l’ingratitude de 
ceux qui possèdent et ne partagent 
pas avec le prolétaire. Les gou
vernements eux-mêmes ne sont pas 
à l’abri dé ses attaques traitresses.

En parcourant celte dernière 
partie de l’épitre, je me raopelais 
certains vers de “ La Voix d’un 
Exilé,” par Cyprieu.le grasset poète- 
lauréat de la Patrie, et je me disais 
qu'il y a toujours beaucoup de 
similitude entre les idées de deux 
hommes dépités dans leur ambi 
tion. Chez l’un et l’autre, en effet, 
les mots vampires, voleurs, etc., 
reviennent périodiquement.

Mais, je laisse ici Cyprieu et son 
congénère. C'est vraiment même 
trop m’être occupé de ces sortes 
de gens, qui font|toujours bien plus 
de tapage que de besogne.

L
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RELIGION ET PATRIE"UJH F K, ANNONCE»

LL Par année..............

Pour six moi*.......

Poor quatre moi*..

■M.OO Première insertion, par ligne...SO.10
Too* le* loan........
Trois foi» par semaine.
Une fois la semaine...LE CANADA 0.0»IJSO

O.Of
O 1.00 -----0«0

Avis de Naissance, IMariage ou 
Dèoèe

Edition HebdomadaireER BROS., N.Y •l 0*0
Pour les annonces à longe termes1

conditions sociales.

v Pour l’année •1.00

JOURNAL QUOTIDIENPayable d’avance.D’ESTEY
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EE CANADA, 7 terrier 1883
m

CLASSE DU SOIRMONTRES et BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais.

COURRIER DE HULL

AM
. POUR LF ?m A VENDRE PBTJ3

AA A Cordes de bois. S’adresser à W. 
yUU O. McKay, rue Susseï et M La- 

wpointe, marché By, ou à O. À. Roo 
me, No 97, rne Cal heart.

Une Dame française désire ouvrir uni 
classe spéciale pour enseigner le Erançais. 
Un devra s'adresser au No 48, rue Théodore. 

30 jan—1 m.—2 f p s

—Voici les noms de ceux qui ont 
occupé la charge de Maire, depuis 
que Hull est érigé en cité, c’est-à- 
dire depuis dix ans :

1Ü75, G. J. Marston.
1876, Isaïe Richer.
1877, G. C. Brigham.
1878, G E. Graham.
1879, Charles Leduc.
1880, Charles Leduc.
1881, E. B. Eddy.
1882, E. B. Eddy.
1883, E. B Eddy.
1884, E. B. Eddy.
1885, Charles Leduc.
Le premier secrétaire trésorier 

de la corporation, en 1875, a été M. 
j. O. Archambault, nolairi-, et se
crétaire actuel du Conseil du comte 
d’Ot'-'v.i. 1! a été remplacé en
janvier 187u par le secrétai re-trôso 
rier actuel, M. J. O. Laferrière.

Le premier Recorder, a été M 
John Delisle, qui a occupé cette 
charge jusqu'en décembre 1877. A 
cette date, il a été remplacé par le 
Recorder actuel, M. J. A. Champa

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représenté, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse
H. Nohbz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop House"

LEMlWA m.
I L. tillMlM, L. L. B.fï m J. A. V a LINê FOURRURES AVOCAT 
124 Eue PRIA UIralE, Hull

Avocat et Notaire Public.
ARGENT A PRETER.

25 me Sparks, vis-à-vis 
VHotel Russell.

QIATBI
4S Rue MC BU A Y, Ottawa [

Ottawa, 20 nov. 1894

BUREAU :rra? Assortiment complet, de Fourrures 
de toutes espèces, tel que

Robe» pour voilures. Capote» 
Manteaux, Manchons, 

Casa ues, etc., chez

ri 29 Janvier 1885 1 aulan» MAXI
HOTjUJL

TENU PAR

JOSEPH OESLOGES,
ïo 21 RLE MPRK1Î, 0TTW1

(Ci-devant occupé oat JosethiManthai

SACRIFICE4 H. L. COTE*
DIAMOND DYES Et il racoi 

vers deux h 
di, comme j’< 
espérant sur 
niers, je via 
de deux che’ 
porte d’entré 
Bonnette ; ni 
un chapeau 
pied à terre, 
jeu e fille s< 
ensuite une 
nière devait 
car après av< 
elle tomba, 
conduire à li 

—Or, ce 
garde-chasse 
attention et 

1 î té Vous v 
de lui et l’ai 

Placé à ur 
- • tance, et de

vue, il n’ava 
I faitement les 

qui c’était 
quand il eu: 
vos Jquestioi 
beaucoup do 
avez été cc 
jeune fille 
avait dû porl 
était votre t 
lienne.

Immédiate 
êtes fait ind 
Belle-Bonnet 
pas probable 
geait au suje 
lui confirme! 
le-ci vient < 
voici qui ac 
reuse de vou 
noncer ta de

Los marchandises qui suivent seront 
dues, ou plutôt sacrifiées, àThis Engraving represents the Lons* Id a.neeitby state*

128, Rue Rideau-Partout ou reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

MOITIE PRIXStrictement" Pure
Durant QUELQUES JOUt. S «salement.

Ces articles sont ;
JiiHle-aii-corps pour dames 
CHlete en laine 
Vestes 
Pardeesns
Pardessus pour enfante 
Articles de goût en laine

Avec d’autres articles de

A. A. ADAM, De spacieuses écuries sont attachées à 
rétablissement. M. Desloges étant agent 
pour les marchan fs de bois, attire l’at
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. ’84

{
iaee pie» faible» peuvent e’en nervfr 

•ans danger. Avocat, Procureur, Notaire, Sollici
teur et Collecteur.

Bureau : chez MM. O’tiura & Renton, 
No. 58, rue Spark*, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri 

minelles de la province de Québec.

LE REPOS i)ES FATIGUES doDIMS LES CAS DE CONSOMPTION, do
Vous qui êtes fatigués, insou

ciants. sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez môme la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque" miraculeuse con
nue aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
sou de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

iggsassss

i?s^^5a'tiSl#SR5
*___

Comme EXPECTORANT il est sane égal.
Il ne contient d’OPIUM sous aucune forme.
En vento chez tous les Pharmaciens. \ Jÿ.

DAVIS 4 UWBEHCE ^CO’Y,
Seuls Agents, MontréaL^""-**' "

do J m

MAfiASIiM D’HABITSgne. Hotel du CastorLe premier greffier de la Cour 
du Recorder a été M. G. T. St- 
Julien, aujourd’hui magistrat sti- 
peudiaire. Il a été remplacé en 
janvier 1877 par M.J. O. Laferrière, 
qui a toujours rempli la charge 
depuis.

DE PRINTEMPS ET D’ÉTÉmm et OMTl’R; s 451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement. i&ÉË&
E. CHEVRIER, proprietaire 

Ottawa, 18 déc. 1884.

EN MAINS
Les dames sont invités à venir voir ces 

articles chez
TOLES SüRTESsmiPEAUX
est des p ns considérables et 

toutes les nouveautés.

Notre assomment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

comprend
A. Woodcock,

Marchand de Modes,
39, RD K SPARKS.

—Mellea Roy et Laüamme, toutes 
deux de cette ville, ont obtenu leur 
diplôme d’école modèle à la suite 
d'uo brillant examen subi, mardi 
dernier, devant le bureau des exa
minateurs catholiques, récemment 
érigé en cette ville.

—fine classe, pour les petits gar
çons qui résident dans la partie 
Ouest de la ville, devra s’ouvrir 
bientôt dans la nouvelle école St- 
George. On croit que cette classe 
sera tenue par Delle M. Roy, fille 
de M. Ambroise Roy, qui vient 
d’obtenir son diplôme du bureau 
des examinateurs" catholiques. On 
est actuellement à pourvoir cette 
classe des meubles nécessaires.

ETRETOES fEBliVi A m MARCHE.EST-CE BIEN LE CAS t
Tous les marchands de la cam

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

NOËL et dn JOUR de L’AN NOTRE ASSORTIMENT DB

CHEMISES
$Lee familles de la ville et des campagnes 

environnantes trouveront à notre magasin 
tous les articles de fantaisie ordinaires pour 
les étbknnks. Ile sont éclatants, variés, et 
de tous le goûts pour les enfanta.

_ Pour les offrandes plus relevées et plus 
riches,on y trouvera des vases et autres vais
selles en porcelaine, de tous prix et qualités, 
ainsi que des pelleteries teintes, repassées 
et réparées.

On sollicite une visite à notre établisse
ment afin qu’on puisse mieux juger notre 
étalage, qui est trop considérable pour être 
plus détaillé dans

1 Prière de noue visitar avant d'aller ail-

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DK L’EST. 

L’ANCIENNE LIGUE TOUJOURS E* AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

de toute description, est le plus considé- 
râble qui soil en celle ville.

Nos Prix sont des pins Populaires.
VAK1BTB PRKSy LT INFINIE DB

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez ches

McDougall a cuzne,
Le pjus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de 1»
6B0S8E TARIERE,

Hue Susseï, et coin de la rue Bute,

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

PETITE GAZETTE L.NGB DB c3ADS8BITB1,;c,”une annon comme CHAUDIERES. OTTAWA,
Et à MATTÀWA, P.Q,

-ci.
Arrangement* d’hiver, com

mençant Lundi. 24 Nov. 1884
Charbon Importé par chemin de 

fer, qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé cUr Iôg balances 
de la municipalité. 29—3m

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Maison de New York — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse

nt de tailleur de New York, 
par M. J. L. Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos- 

; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Beaudry,
523 rue Su

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez uu assortment de vian
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

La Snrucine—La sprucine comme 
remède rni»r la toux n’a pas d égale. 
Elle est entièrement difiérente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette,que Von vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

277. BUE WKLLIKHT01Ï,
C. Gagné et Cia
5 mars. 1883 ja

DORION & DELORME^ 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

Ifl Bue Sparks et 568 Bue Susseï,

MCDOUGALL 1 CUZNER
EDOUARD THEREAU.

290 Rue DALUOUStE.
31 Octobre 1883. U

LES RÀQUETTEURS DU 
“ CASTOR ” 1hnSPRUCINE PTABLA AD DAB HBB.

I-821 Hôv. ’84 meilleures prepft» 
JF rations offertes jusqiviri 
in. an public, pour le soulage 

-ment immédiat et la 
rison de la Toux, du Rhun.», 
de la Bronchite 
rouement, de la Croupi et 
de toutes les maladies de t

tà 25 c

Une des

TiÉsiMresUu ami de autre journal nous 
écrivait, hier, du collège d Ottawa

Il faut avouer que la saison a 
été, pendant longtemps, on ne peut 
pius défavorable à nos raquetteurs. 
C’est pour cela qu’on ne les a en 
core guère vus courir sur la ra
quette les champs et le bois. Cepen 
dant, depuis quelques jours," le 
temps s’est amélioré, et la neige 
semble enfin leur promettre de 
belles et joyeuses expéditions.

Aussi, mardi dernier, on aurait 
pu voir “ Les Castors ”, en assez 
grand nombre, longer le Rideau 
pour disparaître bientôt dans les 
terrains boisés qui bordent sa rive 
nord.

Tout heureux de cette première 
marche qu’ils rêvaient depuis long
temps, ils avaient bien résolu en 
route de se dédommager du temps 
perdu ; et, pas plus tard qu’hier on 
les voyait chausser de nouveau 
leurs raquettes, suivre le cours du 
Rideau, pour repasser l’Ottawa et 
arriver au terme de leur course,— 
le village de la Gatineau—qui, à 
l’avenir, sera pour eux d'hèureuse 
mémoire. Là, en effet, un superbe 
banquet les attendait et vint clore 
gaiment cette excursion.

J’ai dit que le castor est l’em 
blême du club, et cela m’explique 
un peu l’activité et ia persévérance, 
à table, de nos braves raquetteurs, 
qui ne voulurent pas faire menti 
la bonne réputation de ce laborieux 
auimal.

La fête se termina par quelques 
paroles d’encouragement et quel
ques souhaits de prospérité et d'u 
nion,tant de la part du président que 
do celle de» Révérends Pères, qui, 
après avoir bien voulu partager les 
las; do la marche, ne se firent 
pas t.up prier peur partager la ré
compense du festin.

'
5* 25 6 ?28 20Laisse Ottawa....

11/
L elle na songe 

j* » v tionner ; elle 
»*— * tous lm dire 

Elizabeth c 
—Eh bien

de VH>.
8 Ml 

8 40

9*21230Att. à Montré*!™ 

Laisse Montreal.. 

Arrive à Ottawa.

7™Ô?! 7*00 P- OTTAWA.

Grands

-:o:- Gorge et des 
A vendre pan 

50c la bouteille. 12 03 11'MU25Noim tenons «le recevoir le 
l«lns bel assortiment 

«l< toiles peintes et dorees 
pour fenetres qui ait 

|a ! a I n ete Importe en Canada

u
1 avantages pour tes fêtes-

Une douzaine de Portraits,
CABINET SIZE.

et an cidre valant tl.oo, pour
$0.00.

tSSSESSS. de “-““«"-dears
Une visi

B. F.UrGAUr, OLimist, ,
Montré? D’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attriches aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-J eau, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

* Basjo.8 <■
tenu —C’est fai 

—Qu’a-t-el 
—Qu'elle 

quelle avait 
se livrer à la 

—Alors, 1 
imaginé à pr 

—Elle n’e 
syllable.

—Maintec 
nonce un lit 
Ludovic, vou 
paraître deva 

—Je suis 
jeune homm< 

—N’oublie 
recommanda 

—Soyez tn 
-, —Montrez

_V reux, plein c 
jamais, soyez 
né. Pourtau 

J loin. Allez, 
suivez Elizab 

—Le momi 
che, se disait 
derrière Eliz 
geait rapide: 
son.

JACOB ERRATT.
te est sollicitée ches

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,
88 RUE RIDEAU.

AVIS AUX ENTREPRENEURS DORION et DKLORMB,
569 rue Sussex, coin de la rue SdSu*" *La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa û 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
" du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ '• Arr. à < Hta wa à 6.07 f m
•• du soir quitte Toronto à 70.0 f r<
“ 11 Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trams du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall poui 
Brockvtile et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Ut.ua 
and Black Hiver et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

Com eciions à Toronto pour tous let 
poinis à l’ouest, sud-uu^sl et uoid-ouest.

Pour les oillets, le prux du uasaage, let 
sièges dans le char-salon, la table di 
depart des trams pour le haut de l’Otlaw* 
et tous les autres stalio is locales et autret 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, tt portant la suscriptlon 
“Soumission pour Collingwood,” seront 
reçues jusq l’au LUNDI, 9éme jour de FE
VRIER prochain inclusivement, po 
construction d’un brieelame à Collingwood, 
comté Simcoe, Ontario, d’après les devis 
que l’on pourra voir en s adressant à Adam 
Dudgeon, Ecr., à Collingwood, lequel four
nira des formules de soumis-ions imnrimées.

Lee soumissionnaires sont avertie que 
leurs offres ne seront point prises en consi
dération si elles ne sont faites sur les formu
les, dont les blancs devront être convena
blement rempli (, et porter leurs propres 
signatures.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’an cheque de banque accepté payable à 
l’oidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce cnèqi e sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les sonmi»-

18 Oct. 1883 la.

nouveau magasin

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
ET DE DECORATION 

No. 208, Bue MALII0Ü8IE, Ottawa

N B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

saisea

»
VESTEpvliK PUTES

ssex. La VENTE ANJNUELLK avec DISCOMP
TE, que nous accordons aux acheteurs, 

à l’époque des fêtes, est commencée 
depuis lundi dernier, et durera 

UN MOIS.

TSHV PAB

GEO. PH1LBERT
Proprietaire

UNE REDUCTION DE 10 PAR 100 M. GEO. PHILBEKT, se charge de tout» 
commande que 1 ou roudra biea lui doaner. 
rnx très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de 1a ville et de 
pagne sont unes d’aller lui "rend 
visite avant d’acheter ailleurs.

GEO. PHILBiSBT,
20s, rue dalhousie..

11fév 1-84

est accordée à tous ceux qui achètent 
durant ce mois.pratiques et le public 

de l’encouragement No-:s vendons délégants porte-rideaux 
(Pole) en noyer noir ou ébène, avec les 
bouts en cuivre, annea x, accola 'es, 
etc., pour $1.25 au comptant, chaînes 
en cuivre pour rideaux, 5Dc par paire. dus n’auront pas été acceptées.

Le département ne s'engage pas 
moins, à accepter ni la plus basse ni 
des soumissions.mm. CASPBKM & co. mr 42 RUE ELtiLN. tel

GEO. W. HIBBARD, 
Assistant-Agent-Géneral des Passagers

aruhër haker,
Surnueudaut-généraJ

1 an

L’OKfi IMS .u de L’HOa MKa’’gobkil,
Secrétaire.

ENTREPOT DE MEUBLES,
RUE Q’CQifNOR Bsl l’œuvre la plus compl xe du créateur 

et quand ce mecaui me si c implique, et si 
artisteuient fail, est dérangé par la mala
die, on .toit rechercher le moyen le plus 
effloace, et ce secoure doit être demandé 

plus expérimentes, car le corps humain 
est quelque chose de trop •précieux pour 
être négligé. Alors s élôve la question : 
“ Quel medeciu employer 7"

de l’Univer
site de Berlin, Allemagne, a fan une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
gemleurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Dô.iilit® ou dérangem -nt du système 
net veux, y compris la fc8permaihroée, Go
norrhée, la Spbilie, la Stricture et l’Imper- 
tence, etc,, etc. K

PARCEQUK

Minis! ère des Travaux Publies, 
Ottawa, 12 Janvier 1885.près de la RUE SPARKS

W. c. VANHORNE,
Vice-ITésîdent.

4 décembre 1884 Sur le set 
la jeune fille 

—Au fait, 
tlle que je m 
vous attend! 
Si vous avi 
vous n’aurie 
Voici la clef. 
tinua-t-elle, e 
sur le palliei 
portes ; o’esl 
que vous out 

—C’est bie 
ment Ludovi 

U monta 
ches de l’est 
battait à se r< 

1 sang lui mon 
1 „• jambes flèct

TANS, TANS etc.

MAISON DE TAPIS
Pilules de Noix Longues Composées

ne MeGAX.»AVIS AUX ENTflEPRENEURS.
Pour la guéri- 

* son certaine d 
^ toutes les aflet 
I* lions bilieuses 

torpeur du toit 
maux de tête 
to di gae lions 
étourdissement i 
et de tontes le* 

le 'tauvais fonctionne

LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’UTTAWA "

Vous trouverez toujours â celte 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four 
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Btissex.

J. B. A fi 8 1 L, Des soumissions distinctes, cachetées, 
(comerant plane et devis,) adressées an 
soussigné et endossées “Soumission pour 
appareil :e chauffage à ean chaude, Broc k- 
ville, Ont., seront reçues à ce bureau jus
qu’au LUNDI, 16 FEVRIER prochain 

Lee plana et devis, etc., pourront être ex- 
aminés à ce bureau et au bureau du com 
des travail», édifice du nouveau bureau de 
poste, tirockville, le ou après le 2 Février 
prochain.

Lee sonmiseionneires devront se rappeler 
qoe les soumissions doivent être faites stric
tement conformes anx formules imprimées 
et signées parles soumissionnaires mêmes.

Un chèque de banque acc« pté fait payable 
à l’ordre de l’honorable Mini tre des Tra
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 
de la seumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisqué , fi 
le sou missionnaire refuse d’accepter le con-

D’OTTAWA.
le viini grand assortiment, les meil 

’ema'T^'r'rs, et 1 *8 plus bas prix en
y>

*FEINTEE,
DÉCORATEUR,

I

. relarts, Rideaux,TAPISSIER
ri VITRIER €«rntohe$, Pôlw»» QnntUnre 

et Renfile- «le totale «orle alto* ,i»r lu. O URLATANB qui piSte£ r 
di^nt guérir cetto classe de maladie, 
n hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johahxbssbn, avant que cette maladie v- ■ 
devienne ebro ligue et incurable <k> ^

n SQL GRATIS ' 
t tn enverra par ta malle un traité pr*. 

cieux du sys ème du Dr Johanneseen bar- 
tei'ement cachets a toute personne touf- 
svJLl’ iCeUe mal,adle' Pourvu qU>e||a 
H2Sr,‘ son “ ll a«t«nl «Utorisé, aux 
Ktats-Unis ou au Canada

c»
Marchand dk

PEINTURE
Oes pilules sont o.te- 

comme étant un don ,-ics sûrs et des plu 
efficaces remèdes contre les maladies plut 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant an paissant pnrgatil 
pouvant être administré dans nMmport- 
quel cas, elles ne contiennent anenne dt 
ces substances délétères qui pourraient et 
rendre préjudiciables à la santé des enfant* 
on des personnes âgées. Lee Pilulis n 
Noix Longuis Composés», ds MoGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait oot> 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec <rautres principes végétaux, 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les punies stomachique» jusqu’* pré» 
sent offertes an public. .

B. *. MeSALB,

ment de
àl»

MAISON DE TAPIS O'OTTAWfi
148 Kne SI-ARKS.

a 1 recommandé*!KT DB VITRES
626 RUB SUSSEX

SHOOLBRED et Cie.o T t a:w aSi vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie- 
et de votre manque d’appétit, ou en 
core si vous redoutez le choléra 
parce que votre estomac et vos in
testins sout souvent dérangés, ser
vez vous sans hêsitor des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr prophylacti
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

38 cts la bouteille.

OttoWL H Déc. 1883. 1.
gorge quelqu 

Sur le palli
M. Ariai, se charge de toute 

commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

TERRE A VENDUE
pour l’ouvrage aux uu. et u-rmea 

tionnés dans s» soumission Le chèque al 
envoyé sera retourné à chaque sonmissi 
naire dont la soumieeioa n’aura pas 
acceptée.

Le Ministère ne s’engage à accepter al la 
plue baeee, ni aucune dee soumissions.

Par ordre.
A. GOBEIL,

Secrétaire*

trat respirer, poo 
s'armer de coi 

Comment 
lir? Qne lui < 

—Allons, si 
blesse, o’eet 
fort.

KQuatrième partie dn lot No 26, 1ère 
cession de Gloucester, sur la rivière Ottawa.

>rre comprend 42 acres de terrain, 
dont la moitié est en terre meuble, propice 
an jardinage, l’antre moitié e*t en terre 
glaise de première qualité. S’adresser à 

GEORGE HAT, 
Marchand de Ferronneries, 

54 Rne 8p.irk% OttAwa,
12 iev

HENRY VOGELBR,
49, South 8 reel, New-York. 

iJÎJ9™ hymptômed compliqués sont trai
ls. JVi®8 Pre=cr,Pll0Qe spéoialee du doc

d&dSlSSm*"'™ d’UBmé
1 *884—lis

•ci ltétte te

Lee propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mare 1883 sLis tare dee Travaux Pubtioe, > 
Ottawa, 2» Janvier IMS f Bt il rejetla 3m lue
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LA PR0TECT10I SAKS EGALESI et 81FEUILLETON tête ea arrière,
Il était devant la porte qu’on 

lui avait indiquée. Eu mettant 
la clef dans la serrure sa main 
trembla ; mais il se raidit en 
lui-même et tout signe extérieur 
demotion disparut. Cette fois 
il était tout à fait maître de lui. 
D’une main ferme, il ouvrit la 
porte et entra.

Maximilienne avait attendu 
sans faire un mouvement

A la vue de son fiancé, ses 
traits se contractèrent et un sou
rire nerveux crispa ses lèvres.

—Je ne m’étais par trompée, 
c’est bien lui, le miserable ! se 
dit-elle en faisant trois pas en

IDRE
“ Si vous avez une sanlô débile ou si 

la-'guissez dans le lit des malades, 
ne vous attrisV-z pas ; si vous êtes sou e- 
ment indisposé, ou fi vous ôtes faibles ei 
troublés s -ns en connaître la cause, les 
Amerf de Houblon vous guériront sùre- 
m-nt.”

«* Si vous ôtes ministre et que vos de
voirs de pasteur aient miné voire const tu- 
tion, si vous ôtes mère, et troublée par 
l’inquiétude et le travail, ou h- mme d'af
faires ou artis -n fatigué so is le poids de 
vos labe ts journaliers, ou homme de 
Mire sacrifiant vos nuits au t-avail, les 
Amers de Heu Ion vous fortifieront ”

-« Si vous soi ffr< z d’excès dan* le boire 
et 18 manger, d'indiscrétion ou dissipation, 
ou si vous ô es jeune et vous crois iez 
rapidement, comme c’est souvent le cas, 
ou si vous êtes dans une fabrique, sur la 
ferme, au pupitre, n’importe où, -t que 
vous res-entiez le besoin «te rétablir la pu
reté, le ton, la vivacité dans votr>- système 
sans vous servir le drogue- empoisonnées, 
si vous ôtes vieux, si votre sang est iu<‘0- 
loie et impure votre pouls l'aibK vos nerfs 
en désordre, vos f.icultés chancelantes, les 
Amers de Houblon seuls vous donneront 
une vie, une santé et une vigueur non vei

ls. S’adresser à W. 
le Sussex et M La- 
By, ou à U. A. Roc- ISÎIK MZELE FILSt.

Manufacturier
—IET)—

Marchand ds Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS RUBS

Dalïioueie et de l’Egliee
OTTtWA.

Désire faire savoir à scs nombreuses pra
tiques et au public d'Ottawa et de ses en
virons en générai ou’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUS:’,USES
M. I. Dazé désire attirer l'attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'établi 

contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d'ouvriers de v 
mière classe.

TOUTE COMMAND >E
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans tes Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
atisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
g6?™Les marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d'acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

il>, L. L. 6.
,’IfALE, Hull QUATRIEME PARTIE

‘A Ottawa
I au MAXIMILIENNE

\xUJL,
* iSmlel

'XK

Et il raconta : L’avant veille 
vera deux heures de l'après-mi
di, comme j'étais en embuscade, 
espérant surprendre des bracon
niers, je via nue voiture attelée 
de deux chevaux s’arrêter à la 
porte d’entrée dn dos de la belle- 
Bonnette ; un domestique, ayant 
un chapeau galonné d’or, mit 
pied à terre, d’abord, puis une 
jeu e fille sortit de la voiture et 
ensuite une au re. Cette der
nière devait être très soc fi, ante, 
car après avoir fait quelques pas 
elle tomba. On fut obligé de la 
conduire à la maison.

—Or, ce récit que faisait le 
T garde-chasse, avait attiré votre 
,1 attention et excité votre curiosi- 

1 le' té Vous vous êtes approché 
de lui et l’avez interrogé.

Placé à une assez grande dis- 
• tance, et des arbres gênant sa 

vue, il n’avait pu voir qu’impar- 
I faitement les personnag
k qui c’était passé. Ti

quand il eut ^répondu à tontes 
vos ^questions, ce qn’il fit avec 
beaucoup do complaisance, vous 
avez été convaincu que cette 
jeune fille soutirante qu’on 
avait dû porter dans la maison, 
était votre bien-aimée, Maximi
lienne.

Immédiatement, vous vous 
êtes fait indiquer le clos de la 
Belle-Bonnette. -Si, ce qui n’est 
pas probable, elle vous interro
geait au sujet d’Elizabeth, vous 
lui confirmeriez le récit que cel
le-ci vient de lui faire, car la 
voici qui accourt. Mais, heu- 

de vous entendre lui an
noncer sa délivrance prochaine, 
elle ne songera pas à vous ques
tionner ; elle croira tout ce que 
vous lui direz.

Elizabeth entra.
—Eh bien 1 l’interrogea José

iS LOGES,
tir, OTTAWA
JosethlMantha>

.
arrière.

Après avoir refermé la porte, 
Ludovic se retourna et ils se 
trouvèrent face à face.

—Monsieur le comte de Mont- 
Maximilienne

zégsasy APÉRITIFS, STOMACHIQUES. PURGATIFS 4 DEPURATIFS
Ils guérissent et préviennent les maladies qui so rattachent’ »i
f——TT*»»»*—TWitaUesque Manque 

• / GRAINS \* d’appétit, Migraine, Conetipationr Aman rtc Hile, 
21 -, de Sarde I* Congestion* d a Fuir, tin Poumon et fin Vercctti.tt 
a\ 2 TB1S IMITES KT CONTRBKÀl I b
A au û061®" JJ Exiger l’étiqwtte ct-joiate en 4 couleur*, avec le mot VÉRITABLES 

RANG K l'SOl» 112 bolt9[50 grains)—Sfr. la 60/te (1 OSgreini lüeiivt dm tliqtifM'
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s sont attachées à 
«loges ôtant agent 
9 bois, attire l’at- 
8 chantiers qui ea 
iez lui, trouveront ment est san

s’écriagarin,
d’une voix frémissante, le bras 
tendu vers lui et le regard ful
gurant, vous êtes un lâche, nn 
infâme ! Je vous aimais, mainte
nant je vous hais !

Ces paroles frappèrent Ludo
vic au cœur comme un coup de 
poignard.

11 eut un soupir étouffé et sa 
tête tomba sur sa poitrine.

—Monsieur le comte de Mont- 
garin, reprit Maximilienne, voi
là ce que je tenais à vous dire. 
Les scélérats qui sont vos com
plices peuvent m’assassiner 
maintenant, j’ai fait le sacrifice 
de ma vie. Je ne vous connais 
plus, vous me faites horreur, et 
à votre vne, mon cœur se sou
lève de dégoût. Sortez d’ici ?

Le jeune homme releva lente
ment la tête. Ses yeux étaient 
remplis de larmes.

—Mademoiselle de Coulange, 
prono ça-t-il d’un ton doulou
reux, vous ne m’aimez pins, 
vous me haïssez, je vous fais 
horreur ; moi, je vous aime, je 

adore toujours ! Vos terri
bles paroles sont entrés dans 
mon cœur et vont y rester à côié 
de mon amour. Ah ! de tous 
Le châtiments, voilà le plus 
épouvantable !

Il fit quelques pas en chance
lant et tomba à genoux devant 
la jeune fille stupéfiée.

—Oui, reprit-il, je suis un mi
sérable, et sans, mademoiselle, 
sans l’amonr que vous m’avez 
inspiré, cet amour béni oui m’a 
purifié, je serais au|onrd’hni un 
infâme! Vous ne m’aimez } 1ns, 
c’est bien ; vous ne pouvez plus 
m’aimer! Mais quand même 
Tons m’aimeriez encore, je vous 
dirais: Repoussez moi, mépri- 
sez-moi, je vous ai trompée, par
ce que le jour où, pleine de con
fiance, tous avex mis pour la 
première fois votre main dans 
la mienne, je ne vous ai pas dit 
quel marché infâme j’avais con
clus avec un vil aventurier. Ah! 
vous ne me jugerez pas aussi 
sévèrement que je me suis jugé 
moi-même.

Après un court silence, il 
continua :

— Quand on vous a dit tout à 
l’heure qu’un inconnn désirait 
vous voir, vous parler, et qu’il 
al,ait paraître devant vous, vous 
avez deviné que cet inconnu, 
c’était moi. Vos paroles m’ont 
fait comprendre qu’une partie 
de la vérité vous est connue ; 
mais ce que vous ignorez encore 
je vous le dirai, je ne vous ca
cherai rien, vous saurez tout.

La colère de Maximilienne 
s’était subitement apaisée ; en 
même temps la force, qu’elle 
avait trouvée dans une grande 
surexcitation nerveuse et la 
fièvre qui la brûlait intérieure
ment, s’était éteinte. Elle s’af
faissa lourdement sur un siège 
en laissant échapper un gémis
sement, ses yeux se fermèrent et 
sa tête se renversa en arriéré. 
C’était une'- première faiblesse 
causée par l’inanition

Ludovic poussa un cri ranqne 
et se releva saisi d’épouvante.

—Ah ! mon Dieu, j’oubliais ! 
gémit-il en jetant autour de lui 
des regards effarés, et prêt à ap
peler au secours

Il vit la table sur laquelle il y 
avait une bouteille de vin, des 
biscuits sur une assiette, un 
morceau de viande froide et du 
fromage, ce qn’on avait servi à 
Maximilienne pour son déjeu-

" Si vous ôles constipé ou dyspeptique, 
des autre?

j.re-
S m ou soutirant de quelqu’une 

nombreuses maladie • de l’estomac et des 
intestins, c est votre faute si vous demeu
rez malade."

<• Si vous déclinez sous l'influence d’une 
maladie de reins, prévenez la mort en ai - 
pe anl les Amers de Houblon à votre aide."

“ Si vous sentez les attaques de la ter
rible N vralgie, vous trouverez un “ Bau
me de Forts-à-Bras ” dans les Amers de 
H 'Uhion."

“ Si vous allez ou si vous résidez dans 
un endroit miasmatique, mettez voire sys
tème à l'abri des fléaux de tous le* pays— 
fièvres chroniques, ép démiques, bilieuses, 
inierm ttenles=au moyen de Amers de 
Houblon.”

«•Si v us avez la

D’HABITS
5 ET O'ÉTÈ

mPEAUX

I

BHEü
Aom Bourgeon* de SAPIN et «o Baume de TOLU. y

Oa TEBO», d'un goût agroabib eal rucomniainh* deptiin to ans pat *esi 
toueV * unnctpdui Me-h-clo» le Parla tan* les Sbu:u:<i, Grippes, Too*, OoqsM 
jUebe», Muni de Oaige, Oatxrrhee pulmooalr;1*, irritation» (1? Fs'tritu, 
i** *•!•# nrlDfüi** «M de le VwiHê. *1 <’» » -.»-«• ff-M Ai «Mur* »* •**.
orvn * r» «rcwn » ,

■ Ablés et comprend 
i veau tés.

nômo trop considé- 
le diminuer en i..

16 mai 84 •m MCE. IIMédaille d’OR. Paris gjjj
iu rude.bourgeonnée 

ou jaune, l'hileine forte, b s Amers de 
Houblon rendront à voire ut au sa beauté, 
à votre sang sa richesse, à votre haleine 
sa douceur, et la santé à votie organisme. 
$500 de r compense ; onr un cas où ils 
n’apporteront pas la guérison ou 'e sou
lagement."

* L s invalides, épouse, sœur, itère ou 
fille, peuvent devenir des modèles de santé 
au moyen de qu'-'ques bouteilles d'Aiuers 
de Hounlon, qui ne coûtent qu’une baga
telle.”

L. A. OliiverTMKNT DB SiropAVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 

8ussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
merAHGENTA PHETEH -m

Ottawa. 3 janvier 1R88

es et ce 
outefois,I SE S QUINALAROCHEJe plus considé- 

cette ville.

•lus Populaires.
rtNKINIB DB

Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et 
Elixirs dans le cas où leur usage 

v <ente quelques difficultés, soit à 
v e du jeune âge, soit par suite 

i« état d’irritatiôn du malade, 
aoarres

ANÉMIE, In CHLOROSE, 
PAUVRETÉ dn SANG, 
SUITES de COUCHES, 

MAUVAISES DIOESTIONS.
" V-iltim4Québec . !>’ £â. KûfUN * C*». 

l’.-tra,IU mltiei-Jui

*
SÉÈTLes bouteilles qui ne portant pas 

une étiquette blanche marquée d’une touf
fe verie de Houblon sont de la contrefa
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’otïrent sous le nom do 
•• Houblon ’’ ou *• Houblons".

8,
CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL$A8Ne

CH AU88ETTB8, 
IRP8, 8TC.

La Grande Roule Canadienne jus
qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour, la rapidité le confort 
•t la sûreté,

Chars palais et chars doitoirs joints à 
•lus les trams express. Bonne salle à 
•finer à des distance* convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Put man qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi st 
ren-ient directement à Halifax, et ceux 
|ui quittent le mardi, le jeudi et h 
samedi se rendent u Saint-Jean directe

L* s passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Crande Bretagne et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi p mi ur* 
entaines de milles de la navigation d’hi

ver.

LLlUGTim,
et Cie vous

JOUISSEZla
De la Santé et du BonheurELORME,

OGRAPHES,
68 Rue Sussex,

i

COMMENT? commères
ont fait. WM

ïy/ÿ/4

reuse
K

A.
Souffrez - von, de maladie» de»>nes variée, peint» 

du Canada.
pour let fêtex.

SIZE,
t $1.90, pour

“Le Kidney \\ urc " m’a ramené, pnnr 
ainsi dire, de» porte» du tombeau, lorsque 
j’avail 6i6 condumné par treize médecin» 
ému,ont» du Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mioh.

x>
0

* Baa jo.
Vo» nerfs aont-ll» affaibli» T

"Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai
blesse de» nerf», otc., lorsque l’on désespérait 
de mes jour».” Mde M. M. B- Goodwm, Kd. 
Vhrmtian Monitor, Cleveland, 0.

—C’est fait.
—Qu’a-t-elle dit ?
—Qu’elle voulait savoir ce 

qu’elle avait à espérer avant de 
se livrer à la joie.

—Alors, le comte 
imayiué à produit son e

—Elle n’en a pas perdu une 
syllable.

—Maintenant qu’on lui a an
nonce un libérateur, mon cher 
Ludovic, voua n’avez plus qu’à 
paraître devant elle.

—Je suis prêt, répondit le 
jeune homme.

—N’oubliez aucune de mes 
recommandations ?

—Soyez tranquille.
—Montrez-vons très-amou- 

reux, plein d’ardeur ; plus que 
jamais, soyez tendre et passion
né. Pourtant, n’allez pas trop 

J loin. Allez, mon cher comte 
suivez Elizabeth.

—Le moment terrible appro
che, ae disait Ludovic, marchant 
derrière Elizabeth, qui se diri
geait rapidement vers la mai 
son.

i
O. Poudres de Condition d’Alexander

IÎOFLEN POUR lee ROGNOIS
RT ADORBH

HEWEliXesCELEBRES

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic • irect est expédié par des con 
vois rapides Sj-éciaux, et l’expérience u 
prouvé que la route de ^Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fiet d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemenis désirables sur la route, 
les taux de passagt-r ou de Iret eu s’adres-

a grandeurs, mOb

DKLORMB,
140, rue Sparka t 
rue Rideau.

Souffrez-vo

" Le ” Kid 
mon urine 
puis roe#*)

n» de 1» maladie de 
lirltfht t

Iney Wort” m’a guéri lorsque 
vait la oonsitiumee de la onue, 
mil à du aang.
Frauk Wilson, Peabody, Mas».

Souffrant de la diabète T
“ Le “ Ktdt-ey Wort” e»t le rumède le plu» 

efficnce quo j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat."

Dr Phillip C. Ballou, Moneton, VL
Souffrez-vous de maladie» du f»le T

*' Le “Kidney Wort” m’a guéri d’une ma
ladie chronique du foie lorsque je demandai» 
à mourir.” Henry W'ard, ex-oolonel

69 Garde» Nationale, N.T.
^ de douleur» dan»

“Le.“Kidney Worr* Q bouteille) m’a 
guéri Ionique j’étaiâ ei souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulai» 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

que j’ai 
tfet ? PO DR LKS

C;-Ite saxx^ii:la. M. C. 0. Dacier a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue SussexMAGASIN

ERIE, VITRES 
UtATlOS 
ICSIE, Ottawa

Aôkut a Ottawa C. 8TKATT0N. 
‘Joint des rues Dalhoutie et Saint-Patrick

CHEMIN DE FER VIH.—Les médecines ci-dessus, célè
bres dans tout le Canada pourleur 

efficacité ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

«CANADA A™Wr
E. KING, Agent de billets,

No 15, me Elgin, Ottawa. T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau : 
GOODALL A FILS, rue Wellington; 
et DÀGLISFi A FRERE, rue Queen, ouest.

Souffre*-vous LA
ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les |ta*sagers et le fret de 
l'Cuest, 93 bloc Rossin, rue York,

Toi onto.
LBERT VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA KT MONTREAL
Et tons les points à l’est.

;aire

ie charge de tout» 
a bien lui donner, 
ige garanti, 
ille et de

0. POTTINGBR,
Surintendant général CLUB HOUSESouffre*-voti«* de maladie» de»

“ Le “Kidney Wurt” m’a guéri de mala
die» du fuie et des rognon» après que j'eua 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, ^e remède vaut 
$10 la boite.

6uml Hodges, Williamstown.West Va.
Souffre*-von» de 1* constipation T
“ Le ‘Kidney Wort” facilite lus évacua

tion» et m’aguén après que j’eua fait l’essai 
d’autre» remède» pendant seize ans.

Nelson Fairohild, St-Albana, Vt.
Souffrez- von# de la malaria T

“ Le “ Kidney Wort” est supérieur à tous 
le» autre» remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Clark,

Bureau du chemin de 1er.
Moncton, N. B„ Î7 Nov. th84 —l an

[Ancien Poste de P. O’MEARA]

20, 22 ET 24l_RUE GEORGE
maison a été réparée, 
à neuf, avec toute» le»

Améliorations Modernes
De» avantage» spéciaux sont offerte aux 

artiste» de théâtre.
La buvette est toujours pourvue dee inxit 

leurs marques de
Vins, Liqueur» et Glgaree.

CONVOIS a PASSAGERS 
Tous Les J ours

AVEC

lui "rendre une IVEU SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem

ment découvert un “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Soiibire qui se détache 
de sa victime ft passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie.

ün seul médecin s’en est servi dans piue 
de 400 cas, sans qu'il ait manqué ne seulf 
fois de orod .ire Sun effet. Succès garanti 
on n’txige ai cun payment avant que le vei 
ne soit sorti tout entier. Envoyas un tim
bre et voue recevrez une circulaire do 
les conditions.

Cette
meublée

déeerôe et
BiSBT,
LHOUSIE.. UHARS PULLMAN.

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et les train» du chemin de frt 
Delaware et Hudson, dont le» lignes «’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime* «t aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, ' 'bany et New

1 an

i L'HOM ME
l.xedu créateur 
i c implique, et si 
ngé par la mala- 
9 moyen le plus 
•it être demandé 
r le corps humain 
p^préoieux pour 
)ve la question :

$kk, de l'Univer 
a fait une étude 

o nerveux et
BRISSBNT 
m nt du système 
lermathroée, Go- 
cture et l’Imper-

e été trompé et 
LN8 qui préten
de de maladie,
! la méthode du 
a cette maladie 
irable.

York.
T. P. O’CONNOR, Prop.South Hero, Vt.

Etce-vona bilieux ?
“ Le " Kidney Wort ” m'a fait plus 
le tou» le» autre» remède» dont j’aie

U8fc?de J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Snr le seuil de l’habitation, 
la jeune fille s’arrêta.

—Au fait, dit-elle, il est inu
tile que je monte avec tous ; je 
vous attendrai dans la cuisine, 
Si tous aviez besoin de moi, 
vous n’auriez qu’à m’appeler. 
Voici la clef de sa chambre, con
tinua-t-elle, en la lui remettant; 

A «ur le pallier, vous verrez trois 
M portes ; c’est la porte à droite 

I que vous ouvrirez, 
ijà —C’est bien, répondit simple-
■T1 ment Ludovic.
1* 11 monta lentement les mar-

'v ches de l’escalier. Son cœur 
' battait à se rompre, des flots de 

sang lui montait à la.tête, see 
! .. jambes fléchissaient, dans sa

gorge quelque chose l’étranglait.
Sur le pallier, il s'arrêta pour 

respirer, pour se remettre et 
s'armer de courage.

Comment allait-elle l’accueil
lir? Que lui dirait-elle? 

—Allons, se dit-il, pas de fai- 
i blesse, o’eat le moment d’être

Bt il rejeta brusquement sa

Janvier 1884, le» train» oir-

Arr. h Montré»!. 
11.jW a.m.

A partir du 8 
orneront comme
Fartant d’Ottawa. 

8.00 a.m.
4JO p un.

l»uOttawa. 2 sept 1884
de bien

85 Presents de IXoel
HLYWOO» de Cle ,

19 Park Places New York
meaf de» hémorrhoïde# qui coulaient. Le Dr

Arr. 8 Ottawa. 
12.30 p.m. 
8.00 p.m.

Pr’t de Montreal.
8.4» a.m.
4.80 p.m.

Tou» les convoie à passager» ee rendent dire» 
tement à Montréal, eane changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tou» le» 
autre» train» du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le

JOUR DB L’AN
1 juillet 1884 1 an

C. H. DOUCETSirop lies Enfants ou Dr Coderre
— Ge sirop est prépa

ÆÈk »H5§/jgrfiMPs® dne • ■de 0hiroi'

'■AigMéjL.fa du Uu.iége Vieto

Il *?/ L« sirop des en?
V Z fanta est sü[iérieaià toutes les prépe» 

rations calmanUi
_____  offertes aux mèni
pour conserver la santé de leu i 

ènfante; fl peut être donné avec *» plu 
grande confiance aux enlants dans les o l 
Suivante : Colique. Diarrhée, Dyeeenteri- « 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou>« 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le 8ibop dü Db Godsrbs e- 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau 
Unie

.PRIX, M Ct». \aA BOÏ1TE1LL*,
Seul yrvvnetaine,

B. B. McGauK, Chimiste.
MOLtl

Eteevou tortnre^vai- le rb

“ Le " Kidney Wort ” m’a guéri lorsque le» 
médecin» m’avaient condamné et aprè» que 
j’eue souffert pendant trente ans.

Elbndge Malcolm, Weet Bath

(Ci-devant employé chez 8. Laporte)
ut

T MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,train direct pour Toronto et toute» le» 
■tâtions intermédiaires qui arrive A Toronto à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viA Soring, 
field, quittant Boston viA Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

.Maine.
(Bâtisse de THôtel Russell)

HUE SPARKS, OTTAWA.
Confecti nue et repare toute» e»pè- 
ces de bijouteries,

GRAVEUR, XRGENTEUR 
ET DOREUR.

MONOGR«MMES (SPÉCIALITÉ).
12 d o’8«

Aux femmes qui sont
.L®. ‘"Kidney Wort” m’a guérie d'une 

dont je souffrais depuis plusieurs 
année». Plusieurs de mee amie» qui en ont 
fait usage e;i disent le plu» grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt.

maladie
r

81 TOUS voulez chasser la maladie 
et Jouir d’ulie bonne sauté CHEMIN DE PREMIERE CLASStFartas mage dule un traité pré- 

Jhannessen par- 
personnu souf- 

pourva qu'elle 
il autorisé, aux

•GELER,
*eet, New-York, 
liquôs sont trai- 
►éoialee du doc 
l'avis d’un né

:onfldenctel!e et
frW.Uspwt.

BT RAILS NEUFS EN ACIER
Lee peseeg -re pour le Sud et l’est changent de 

ehareàlagare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frai» extra et i 
le paeesgat ait à s en occuper.

Le bagage est ehéqué pour n’importe quel en 
droit.

ee billet» et tout autre renseignement peu
vent être obtenu» aui bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dénfit dee billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée de» trains soi 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

D. U. L1N8LSY,
Gérant

de famille 3 m

puants Pua a «i pua susht Purificateur du Sang.
Charles* Donald de Co.,

79, RUE QÜEEN, LONDRES, B. G., 
Seront heureux de c-rreepondre avec les 

propriétaires de vergers, les uiarcban Is et 
péditeurs de pommes du Cauada, en vue 
i commerce d'automne et du priute.npe. 
MM. Donald et Cie.. donnerout aussi les 

facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

31 ir 1 let 1884

(i. J. I.abelle,i
Huissier de le Cour Suprême, B. C. 

BUE BH1TAXMA, 
HULL-

otuw^vo UT.1RI

duner
▲. G. PBDBN,

Agent gèn. des passagers. 
Ottawa. 22 août 1884.

I (4 suivre, i
Il8bJ. tua1 an
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MEDICAaENTS DOSIMETRIQUES LURtiGRAËVE-CHANTEÀüD
: Ora.' nie.- t, : <s Alvaloxle» »i ih Frotiulla eblmlqoee t* pie ptn. Uliqw•’ i

«f •^'as. Strvrtsise, lywcumia» Msit»:.:;», Ihrpùie, 6*ma». latin * Caidaa, sis.
1

SEDUTZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

l.< HE HLM Ttbi'ilA x tea |.’I> est i Dcontcetablement le produit le plue beau 
i- plus utlh iv la pharmacie moderne, c'eet tin sol neutre purgaUf d*u 
n-<tour.» ci . une emvaclte wruinc pour coniiwittro la Oooetlpatloo et entre- 

I* f ra lu-urdu sang.—Sou emploi Journalier cet surtout utile aux Oenttesut. 
"it Khumatlaanta, aux personnes d’un tempérament eangnin, imrtik's aux 
Cougeetioiia cérébrale», aux Vertige», Migraine» ou sujette* aux Bfmnr.

: rhoïdea, embarras ga»trique», etc.
3VX. OJHt. OHANTKADD, Phtrmuel**, Commeedeur o’iitbeile la .at/fltfut, 

st le seul Préparateur des véritable» Médicamenta dosimétrique».
Be roefler des Contrefaçon*

Dépôt Générai : 64, me des Francs-Bourgeois, PARIS
; ..U r. 4 Qntbm »■ ■«. worn* t O", riimKlMdltiili, m, m linl-jea.

n&Mvmr

V

JOS. SENEGAL
ENTREPllKNEUR

DE POMPtS FUNEBRES
OOUI DIS RDM

York i-t Dalhousle,
OTTAWA.

Crêpes, ganta, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

KIDNEY-WORT
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'AUTRE CHANCE OFFERTE POUR L’ACHAT DE ABOI

1

iMARCHANDISES SECHES I ! Pour six mole..

Poor quatre mo«i *"

À

Edition ]

Pour l'année...l e Stock de l’ARGYLE HOUSE, valant $55,01M».0(1, acheté a ISO cents dans la piastre.
Ayant acheté ce stock avec l’intention de continuer les affaires, a de suite commencé la VENTE SANS RESERVE 

du stock à tout prix, afin de faire place
*A PIBDNBR & CIE fImportations du Printemps.aux

LtWIS Lii| RECETTE GRANDE VENTE EST DEJA COMMENCEE.
Toutes les Marchandises sont marquées à des prix extrêmement bas. On invite tout le monde à profiter du bon marché et à se présenter de suite.

Toutes >«= FL-êTOtrOBis^S it 66<SS Af=t^p.ï^f ^ABCHANDIS^m, BObI| redStSdeKaÎocS ^ Ver*e ADMI]
“ IL. 23

TOUS les X- AINAGïlS RED
Le seul joui

AbonneraChateaux et Coiffures tour Dames- Fleurs, Plumes, etc., a moitié trix. Manteaux. Bordures, Châles, Corsets, etc , à une réduction etonnante.
‘\1Æ COLD. GARDN ER & Cie., 66 et 68 rue Sparks, Ottawa.frr^TERMES

COMPTANT H
Renfermant

'** Abonnement 

JÉg“Lea deux '

Impressions 
exécutées ave 
plusieurs cou 
etc., d’un[fini

serPRix

LES FAITS DU JOUR vinci- d’Ontario an Nord Ht à 
l’Ouest.

M. Chapleau a (l'c'aré q.l’aucune 
communication n’a été échangée 
avec le Haut Commissair- canadien 
à Londres au sujet de la Fédération 
Impériale, et sir John a ajouté que 
le gouvernement n’a pas l’intention 
de considérer celle question du
rant la présente session.

M McLelau, répondant à M.
l'acte des Pêche

LE “ HANSARD ” Nous prions nos lecteurs de ne 
pas oublier qu’il va y avoir une 
séance fort joyeuse demain soir au 
Cercle des Familles de l’Institut. 
La partie musicale va être brillante 
et M. Henry Lacroix, de Montréal, 
ne saurait manquer d’intéresser son 
auditoire par sa conférenc sur le 
“ Spiritisme ’’ et ses expériences 
comme clairvoyant et dôchiffreur 
de la pensée humaine.

Nouvelle Maison—MM. Cliab -t 
et Bellemare, ci-devant employés 
chez M. P. H. Chabot, ouvriront 
lundi prochain, le 9 du courant, un 
établissement de Haï des Faites qui 
ne laissera rien à désirer, et saura 
satisfaire tous les goûts, et à des 
prix très-modérés. Ce nouvel éta
blissement sera désigné sous le nom 
de Maison Centiale de Hardes Fai
tes (Grand Central Clothing House), et 
les ouvriers tailleurs qui ont été en
gagés par MM. Chabot et Bellemare 
sont de la plus haute habilité, tant 
pour la coupe que pour le fini de 
l’ouvrage. Disons, de suite, que ce 
sont les tailleurs si renommes de 
la maison Renaud, de cette ville, 
qui vient d'abandonner le 
merce.

A. ^ 8. NOKDHEIlHEK,

1:Le gouvernement anglais adonné 
carte-blanche an général Wolseiey.

Nous sommes heureux d’annon
cer à nos lecteurs que la nouvelle 
de l’assassinat de Lord Dufferin 
n’était qu’un Canard.

Les dernières dépêches annon
cent que Gordon est libre, sain et 
sauf. On s’attend d’heure en heure 
à une confirmation de cette nou
velle.

M. Gouin a reçu sa commission 
de maître de poste d’Ottowa, et sa 
nomination a été annoncée aujôur 
d’hui dans la Gazette Officielle, il 
doit entrer de suite eu fonctions.

L’honorable Francis Clemow a pris 
son siège au Sénat. Il a été pré
senté par sir David Macphorson et 
l’honorable Frank Smith, qui est, 
on le sait, Irlandais catholique.

Le personnel attaché à la tiaduc 
tion du Hansard a subi, ces jours 
passés, plusieurs changements.

M. A. Gélinas, l’un des rédac 
tours de la Minerve, de Montréal, 
ayant donné sa démission comme 
traducteur eu-chef, a été remplacé 
par M. H. Beaulieu, qui venait au 
second plan ; tandis que toute la 
file des traducteurs s’est trouvé 
ainsi -1 gravir un degré. Quant à 
la.vacance créée par ces divers 
avancements, elle a été remplie par 
M. Sévère Gélinas, un frère du dé
missionnaire.

M. Gélinas s’est démis d’une 
charge qu’il remplissait avec beau 
cou p de talent et d'efficacité, dans 
le but de se consacrer entièrement 
au journalisme, et il est parti hier 
pour Montréal, où il résidera à l’a 
venir d’une manière définitive. Ce 
monsieur est assurément l’un de 
nos jeunes écrivains journalistes 
le plus en lumière aujourd’hui. Il 
joint, en effet i nue grande abon 
dance et beaucoup de vigueur dé 
style, une parfaite connaissance de 
la politique du pays, des études 
variées et profondes, un jugement 
sûr et ferme, et il ne saurait man
quer de se frire une belle place 
dan&la carrière de son choix

Quant au nouveau traducteur 
en-chef, M. Beaulieu, il est parfai
tement qualifié à tous égards pour 
recueillir la succession de devoirs 
et de responsabilités qui vient de 
lui êcheoir. Ecrivain de beau 
coup de verve et de talent, avocat 
sérieux et instruit, possédant bien 
la langue anglaise, il est e i outre 
parfaitement ail cours de tous les 
secrets et de la routine des travaux 
qu’il aura à exécuter et à surveiller.

touonïo, MONTUEAL
&kt 67 Rüb Sparks,

«SOTTAIWA. /At
Importatbürs de

m.
Les ordres e; 

une attention 
tés avec soin. 

S’adresser
Mr l\D ABLER BROS., N.YBusseu a dit que 

ries a été appliqué aux nouvelles 
provinces du Nord-Ouest en 1892, 
et qu’un inspecteur a été nommé, 
l’an demi r, pour !•> Manitoba et le 
district de Qu’Appelle.

La chambre s’ajourne alors à 6 
heures.

HAINE* BROS , N Y.
D’ESTEYORGUES

Les Plüb } ^XXZV/VVZVZVXV/X.

CELEBRES \
PIANOS ET ORGUES DU MONDE

CONDITIONS LIBÉRALES.

LEHO

Ottawa ciLE MONDE ET LA VILLE Ux JULIEN.ALPHONSE LA L

M
L’honorable M. Chapleau part ce 

soir pour Montréal. Il reviendra 
lundi soir.

L’honorable P. H. de LaBruère, 
président du Conseil Législatif de 
Québec,est arrivé en celte ville au
jourd’hui.

Il y avait beaucoup de foin hier 
sur le marché, et il se vendait de 
$12 à $15 la tonne.

W Chambre garnie à louer au 
No. 122, rue Cathcart.

Demain, étant le j <ur de la Chan- 
illeur, la bénédiction des cierges, à 
la Basilique commencera à 9i hrs 
précises.

Bon nombre de députés ont 
laissé Ottawa aujourd’hui pour 
aller passer la journée de dimanche 
dans leurs familles.

Plusieurs commerçants améri
cains sont arrivés en cette ville pour 
acheter des chevaux. Avis donc à 
qui de droit.

Ottawa a importé 45,000 tonnes 
de charbon antracite et bitumineux, 
durant ia dernière saison, soit 10,- 
000 tonnes de plus que l’année pré
cédente.

Le Musée Royal va être visité 
par une troupe dont on fait de 
grands éloges,la semaine prochaine. 
La salle sera aussi éclairée à la lu- 
mièie électrique dès lundi.

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacer'e sont inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

Les créanciers de M. E. McGilli- 
vray ont refusé l’offre de $11,000 
que le failli a faite pour racheter 
to it son fonds de banqueroute. Le 
syndic va procéder immédiatement 
à compléter l’inventaire et a réali
ser l’actif de la faillite.

lin jeune homme du nom de 
Madden est arrivé en cette ville 
hier. Il vient du chantier de M 
Latour, sur la rivière Cou longe, où 
il s’esi fait couper cruellement les 
pieds en transportant des billots. 
Il sera envoyé dans sa famille, à 
Quion, Que, aussitôt qu’il 
pr.s suffi jauiiiiuul du mieux.

Notre bon ami M. le Dr Valade a 
laissé Ottawa, ce matin, pour Mont
réal, où il joindra lundi les excur
sionnistes de la Presse Associée de 
Québec en route pour la Nouvelle 
Orléans, il est accompagné de ma 
dame Valade, et nous souhaitons à 
tous deux un charmant voyage. Le 
docteur représente notre journal à 
cette excursion, et il nous a promis 
des lettres qui ne manqueront pas 
d’intéresser nos lecteurs.

Essayez de vous procurer 
une belle du nouveau poivre-céleri, 
ch z N. A. Savard, rue Dalhousie.

Un bill 
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Pompes FunèbresEntrepreneur de 21/C y-Td
La Vallée d'Ottawa annonce 

M, Pascal Poirier doit être 
sénateur en remplacement de feu 
l’honorable Muirhead. Nous ap
plaudirions à cette nomination, qui 
serait excellente sous tous les 
rapports, M. Poirier étant dans 
toute l’acceptation du mot un 
representative man du peuple aca 
dhn. Nous savons cependant que 
le gouvernement n’est encore venu 
à aucune détermination sur ce point.

Le môme journal annonce que 
M. A. Gélinas, de la Minerve, doit 
être fait maitre de poste pour rem
placer M. Poirier. D’abord, la place 
occupée par M. Poirier n’est pas 
vacante. En second lieu, nous 
savons que M. Gélinas n’a pas aban
donné sa place de chef des traduc 
leurs du Hansard pour rentrer dans 
le Service Civil, mais bien pour se 

ntièrement

que
fait 263 Rue DALHOUSiE, Ottawa» i T,com-

Ci-devanf occupé par M. Jos. Sentcal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompet funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 

t s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la. 
sition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis snr:

ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

Chabot A. Bellemare,
527 et 529, Rue Sussex.

Sis1aispositio
demande.COURSES

A3 mai—1 an
Les courses se sont continuées, 

hier, au lac Leamy. L’assistance 
était nombreuse, et la classe des 
2.34 seule a pris nart au concours. 
Voici le résultat de l’après-midi : 

Tommy B..
St Jacob...,
Jennie......
E lith........
Charlie......

Temps—2.35, 2 36, 2.40

Grande Vente à Sacrifice
a-----DE------POICELMIS, VAISSELLE1 1 i

2 2 2
3 3 3 
5 4 4
4 5 5

n

UT VERRERIE
Tout doit eire vendu an prix coûtant attu de faire place» 

pour les nouvelle# marcliundlee# .l'automne uni non* 
viennent d’ünrope.

AVIS SPECIAUXconsacrer e 
lisme.

au lonrna
sDemandez à cinqnante dames 

quel est le parfum qu’elles considè
rent comme le plus délicat, le plus 
pur. le plus sain, le plu» durable et 
sous tous rapport, le plus désirable. 
Quarante - neuf nous répondront 
c’esl l’eau de Fioride Murray et 
Lanman, New York. N. A Savard, 
dépôt en gros, rue Dalhousie. Oita-

C. S. SHAW & Cie.,
PARLEMENT FEDERAL Importateurs directs.

lanOttawa, 21 Janvier 1884
CHAMBRE DES COMMUNES

Galerie de la Presse,

6 Février.
Plus ça va, plus ça se ressemble 

La phase préparatoire se continue, 
et nouvelle averse de bills et d’actes 
aujourd’hui. Je vous ai déjà men
tionné *a plupart de ces projets de 
législation, et je ne pourrais rien 
vous en dire de bien nouveau. 
Aussi, je passerai de suite aux 
questions d’ordre et aux demandes 
d’exp ications.

MM. Benson et Gault ont soulevé 
une question de privilège au sujet 
de certain article du Globe, où ils 
sont accusés de ne pas être indé
pendant du Par ement, à cause d’ar
rérages qu’ils doivent au gouver
nement, M. Benson personnelle 
ment et M. Gault par l’un de ses 
frères. Ils ont nié l'exactitude de 
cette assertion.

Sir John a ensuite proposé qu’un 
comité soit composé de MM. Abbott, 
Baker (Victoria), Beaty, Blondeau, 
Camero
Colby, Coursol, Curran, Edgar, 
Kiiverl, Macdonald (King’s), Mit
chell, Mulock, McGreevy, Mclsaac, 
McMillan (Middlesex), McMull 
Patterson (Essex), Royal, Scriver, 
Small, Stairs, Weldon et White 
(Renfrew), pour s’enquérir des be 
soins d’une loi de faillite et faire 
rapport à ce sujet ; et, après quel
ques remarques de MM. Blake, 
Mills, Currau, la proposition est 
adoptée.

Sir John a ensuite répondu à 
M Mills que le gouvernement n’a 
pas l’intention de fixer lui-même 
ni de faire définir par le Parlement 
Impérial les frontières de la pro-

GRADUÉE AVEC SUCCÈS 8
wa.

IJllNTEMST PEUTSirop des Enfants du Dr Goder re— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez G. U 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Go., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. Q.’

9 ocl

Nous avons appris avec plaisir le 
brillant succès que Mlle St Jean, 
fille rde notre concitoyen le Dr Si 
Jean, a remporté au dernier con
cours musical du Couvent de la rue 
Rideau. Elle a été graduée avec 
distinction comme pianiste et a 
obtenu la médaille d’argent.

AVISCapota d’Onra 
Capota de Loutre 
Capota de Loup-marin 
Capota de Mouton de Peine 
Capota de Buffle 
Capota de Baton 
Capota d’Aatracan 
Manteaux de drap donblea en 

pelleterie.

Le soussigné recevra jusqu’au 16 février 
t88b, des soumissions de la part d*s per
sonnes désirant i.b’enir le prvilège de 
tenir le 
le quai
de ote Angélique, dans le comté • Utawa, 
dans la i rovince de Québec. Canada, et le 
quai de Brown, dans le township de Plan- 
tagenei, comté de Prescott. Province 
d'Ontario Canadi, en conformité des con- 
d lions définies dans les règlements, dont 
on peut se procurer des copies au dépar
tement du Revenu dé l’Intérieur à Ottawa, 
ou du percepteur du Revenu de l’Intérietjr 
à Ottawa.

Chaque soumission doi-, établir le mon
tant que le soumissionnaire consent à 
payer par année pour le privilège en ques
tion. Le montant sera payable d'avance 
suivant les conditions du bail fait 

années à dater du i rentier mai 
nque soumission doit être accompa- 
d’un chèque accepté par une des 

iques chartrées faisant atla're à Ottawa,' 
po r la mo.tlé du montant offert par an
née dans la soumission Ce montant sera 
mis au crédit du compte de la première 
année dans le cas ou la soumission sera 
acceptÔH et tous les autres chèques seront 
remis excepté dans le cas ou les soumis
sionnaires te désisteraient, le montant sera 
alors confisqué.

Toutes les lettres doivent être adressées 
au soussigné et porter ia suscription 
“ Soumission pour le passage entre Papi- 
neauviile et le quai de Brown.”

15. MIALL.
Commissaire du Revenu de 1 Intérieur.-; 

Département au Revenu VIntérieur, 
Ottawa, Janvie»’, 24, 1885.

Ipassage de la rivière Ottawa entre 
de Papineanville dans le township

INSTITUT CANADIEN

Dimanche prochain, à 8 heures, 
au Cercle des Familles de l’Institut, 
il y aura conférence par M. Henri 
Lacroix, de Montréal, sur le Spiri 
tisme ; aussi, musique et chant, et 
tout promet un joli passe-temps 

Admission, comm- à l’ordinaire, 
10 centins.

/
JL J. DEVLIN.

----- ETABLI Et 1##9—-
MAGASIN GENERAL D'EPICERIES

LIQUEURS
PROVISIONS, GRJUNS ET FARINES 

ETC.. ETC.

aura 5.Cmc\1aLES ORANGES EN CALIFOR- (M d lie• xj, Casgrain, i✓NIE
b n

La récolte des oranges est telle
ment abondante cette saison à Los 
Angelos, Californie, que les pro
priétaires de jardins et plantations 
sont heureux de les vendre à 50 
cents la caisse sans l'emballage et 
prises sur l’arbre. A ce prix, bas 
comparativement à ceux des années 
précédentes, ils y trouvent encore 
leur compte, car chaque arbre en 
rapport produit de 8 à 10 caisses, 
soit $4 à $5, ce qui représente un 
revenu de plus de $300 par acre

an,

I4' vOn trouvera an magasin du soussigné 
tous les articles d’épiceries, liqueurs et pro
visions. les >.ieux choisis, pour les fa i.illee, 
à des prix qui défient la compétition.

Tout en remerciant mes nombreuse prati
ques et le public en général du patron nage 
lrbér-1 qu’on ma accordé jusqu’à présent, 

en mériter la continua tion pour 
l’avenir par le choix et le non marche de 
mes marchandises. Une visite est sollicitée. 
Toute ma oh radias porté à domicile.

M

V»
Alfred L PINARD.

planté en oranger. 27 déc—2 m

unvüau et âeuel» p.«ou Mttren, l'e.lenliou dn public ni I. remède mirerai...» BBSATlJfr. rentre lu hrmerrbo.de.i enérteea r.rtelue, remède «rentrai, en
BUREAU PRINCIPAL. 101 RUE SPARKS, 0t~AWA.ME MO RR H O ID ES —H AN N UNI’S B EN A TIN E, LE SEUL REMHDE.
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I. B. TACKABERRT
XKCA.ITEUR, COURTIER

MARCHAND
A

Commission
Agi comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS
(Enface de l’Hotel Knsself.)

Oï TA WA.
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